
En attendant ton retour à la terre.

Cimetière d’Aubonne,
près des oiseaux qui gazouillent,

du vivant de ta personne
tu avais souhaité que ta dépouille

soit inhumée dans ton village.

Souvenirs de ton père  fromager
se mêlant à la collecte du lait

et aux éclats de voix engagés
de ceux qui s’y interpellaient

et se taclaient à grand ramage.

Ébats qui marquèrent ta jeunesse
de frictions nécessaires aux humains

pour que vivre ensemble progresse,
et qu’échanges s’en donnent le chemin.

S’affronter en paix c’est Dieu qui voyage  !

Pierre Rossini,
Besançon, 12 février 2026.


